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Savanes et découpages 
administratifs
Les limites des savanes couvertes 
par le PRASAC

Les savanes où travaille le PRASAC 
sʼétendent sur trois provinces au 
Cameroun (lʼensemble de la province du 
Nord, la plus grande partie de lʼExtrême-
Nord et la partie nord de lʼAdamaoua), sur 
huit préfectures au Tchad, dont quatre ne 
sont incluses quʼen partie (Mayo-Kebbi, 
Chari Baguirmi, Guéra et Salamat), sur neuf 
préfectures en République centrafricaine.
La logique de lʼécorégionalité qui a présidé 
à la définition de cet espace des savanes 
dʼAfrique centrale par le PRASAC amène à 
transcender les frontières nationales, mais 
aussi certains découpages internes courants 
pour chacun des Etats concernés. Les sous-
préfectures tchadiennes de Melfi (Guéra), 
Haraze Mangué (Salamat) ou Bousso (Chari 
Baguirmi) doivent à leur climat nord-
soudanien dʼêtre prises en compte dans les 
savanes, même si elles nʼappartiennent pas 
à lʼentité méridionale identifiée au Tchad 
comme « le Sud », notamment sur la base de 
considérations géopolitiques (sud de la ligne 
de lʼislam majoritaire). Au Cameroun, le nord 
de la province de lʼExtrême-Nord, au climat 
nettement sahélien, nʼa pas été inclus, alors que 
les savanes de lʼAdamaoua, au climat guinéen, 

Les limites 
administratives 
et les frontières

G. MAGRIN (CIRAD/PRASAC)

lʼont été. En RCA, ces mêmes considérations 
biogéographiques expliquent lʼaire considérée, 
même si lʼagrégation de la région de Bangui, à 
lʼextrême sud, nʼest pas exempte dʼambiguïté. 
Bangui est la seule capitale dʼEtat située à 
proximité immédiate des savanes dʼAfrique 
centrale, alors que le Nord-Cameroun et le 
Sud-Tchad présentent au contraire, loin de leurs 
capitales nationales respectives, des réseaux 
urbains linéaires, bi- ou tripolaires. 
Quand les données renvoient à des entités 
administratives, les découpages de la fin 
des années 1990 ont été retenus. Ce choix 
découle de considérations pratiques, pour 
permettre la comparaison des chiffres récents 
avec les statistiques antérieures. Dʼautre part, 
ces délimitations anciennes sont souvent 
mieux connues que les nouveaux découpages 
éventuels, trop récents pour avoir été 
appropriés par les populations et les acteurs du 
développement (Tchad). Le niveau supérieur 
de la trame administrative (préfectures ou 
provinces) fournit ainsi des entités dont 
la superficie varie de 9 000 km2 (Logone 
occidental, Tchad) à 78 000 km2 (province 
Nord du Cameroun), avec une moyenne de 
20 000 km2.

Stabilité et évolution 
des découpages administratifs
Les grands ensembles qui composent la trame 
administrative (préfectures ou provinces) 
ont connu une certaine stabilité depuis les 
indépendances : jusquʼen 1999, on relève 
ainsi un seul changement au Tchad et au 
Cameroun, aucun en RCA. Au Tchad, le grand 
Logone, à majorité ngambaye, a été divisé en 
trois préfectures en 1962 (Logone occidental, 
Logone oriental, Tandjilé). Au-delà de 
lʼobjectif avoué de rapprocher lʼadministration 
de ses bénéficiaires, il sʼagissait de fractionner 
une vaste entité, perçue comme une menace 
potentielle pour lʼunité nationale ou le pouvoir 
en place. Au Cameroun, le Nord, longtemps 
unifié, a été divisé en trois provinces en 1983, 
pour des raisons assez analogues, après que le 
premier président, Ahmadou Ahidjo, originaire 
de la région, eut été évincé du pouvoir. 
Les réformes ultérieures consistent en la 
création de nouvelles entités administratives 
aux échelons inférieurs (sous-préfectures au 
Tchad et en RCA, départements au Cameroun). 
Elles procèdent dʼun souci dʼaméliorer 
lʼencadrement administratif des territoires. 

Dans les trois pays, les années 1960, puis les 
années 1990, ont été des périodes dʼintense 
création administrative. Pour la période 
récente, cela sʼexplique aussi par le contexte 
politique (lʼinstauration du multipartisme 
et lʼorganisation dʼélections inclinant à 
multiplier les échelons de contrôle territorial) 
et par la mise en œuvre de processus de 
décentralisation.
Cette décentralisation, officiellement souhaitée 
dans les trois Etats, sʼy met en place à 
un rythme à la fois lent et très inégal. Le 
Cameroun est le plus avancé. Des élections 
municipales ont eu lieu en 1996, permettant, 
en plus des communes urbaines, le découpage 
du territoire en communes rurales dotées dʼune 
certaine autonomie. En RCA, un maillage 
administratif des communes a été défini sur 
un modèle comparable, à partir de 1999. Dans 
les deux cas, la décentralisation commence par 
lʼéchelon territorial de base – les communes – 
sans remettre en cause le sommet de lʼédifice 
administratif. Il nʼen va pas de même au Tchad, 
où on a commencé par réformer les niveaux 
supérieurs, renvoyant à une phase ultérieure 
lʼépineux problème de la formation des 
communes rurales : après une multiplication 
des sous-préfectures depuis 1997, des 
départements ont été créés, découpant les 
anciennes préfectures les plus vastes (le moyen 
Chari forme deux départements, le Mayo-
Kebbi trois). La délimitation de nouvelles 
provinces est en cours.

L’effet frontière : coupure 
et porosité
Les frontières étatiques qui traversent les 
savanes dʼAfrique centrale constituent des 
limites importantes. L̓ ensemble retenu par le 
PRASAC nʼaurait guère de pertinence si elles 
étaient totalement hermétiques, mais leur 
porosité ne les vide pas de toute efficacité 
géographique. Artificielles à lʼorigine, comme 
toutes les lignes imaginaires que sont les 
frontières, elles ont donné corps à des contenus 
distincts, sans interdire dʼintenses relations 
transfrontalières. 

La mise en place des frontières
Les frontières de ces espaces enclavés, derniers 
conquis des empires coloniaux français et 
allemands, ont été tracées en deux temps. Un 
premier découpage est issu de la conquête 

La diversité du peuplement et des conditions socio-économiques

Les eaux de ce marigot centrafricain
né à la frontière du Cameroun

finiront dans le lac Tchad.
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coloniale, tout à la fin du XIXe siècle. On y lit 
lʼimportance des réseaux hydrographiques : 
la frontière entre le Kamerun allemand et les 
territoires français du Tchad est fixée en un 
point quʼon imagine comme le dernier lieu 
de navigabilité permanente de la Bénoué, 
en aval de Léré. La frontière entre le nord-
ouest centrafricain et le Cameroun suit 
approximativement la ligne de partage des eaux 
entre le bassin de la Sanaga, vers le Cameroun, 
et de la Sangha ou de lʼOubangui, du côté de 
lʼex-Afrique-Equatoriale française (A-EF). 
Durant les premières décennies du 
XXe siècle, quelques modifications viendront 
remodeler ce partage initial. Ainsi, en 1911, en 
compensation de lʼaffirmation du protectorat 
français au Maroc, un échange de territoire 
est effectué entre Kamerun allemand et Tchad 
français (Magrin, 2001) : le Kamerun sʼétend 
jusquʼau Logone oriental au sud de Ham, 
mais lʼinterfluve Chari-Logone revient à la 
France au nord de cette limite. La frontière 
actuelle sera définitivement fixée au lendemain 
de la guerre, en 1919. Entre le Tchad et la 
Centrafrique, la fixation dʼune frontière fut 
plus longue. Plusieurs échanges de territoires 
eurent en effet lieu, entre des colonies qui 
relevaient dʼune même entité fédérale, lʼA-EF. 
Ainsi, de 1925 à 1936, le grand Logone et le 
moyen Chari furent rattachés à la colonie de 
lʼOubangui, pour favoriser le recrutement de 
main-dʼœuvre, dans le cadre de la construction 
du chemin de fer Congo-océan (1921-1934).

Ethnies et frontières
Il est de bon ton de critiquer lʼartificialité 
des frontières, surtout lorsquʼelles séparent 
des peuples riverains. En même temps, on se 
félicite du dynamisme particulier de certaines 
périphéries nationales, qui tirent leur activité 
des opportunités offertes par lʼexistence de 
la frontière. Les frontières qui sʼinscrivent au 
sein des savanes dʼAfrique centrale illustrent 
bien ces ambiguïtés. Les Moundang, Toupouri, 
Foulbé, Mousseye, Massa, ou encore les 
Mboum, sont présents aussi bien au Tchad 
quʼau Cameroun. De même, les Kaba ou les 
Sara-Kaba se répartissent des deux côtés de 
la frontière tchado-centrafricaine, comme, 
de manière générale, on considère que les 

2. Terme dʼorigine sénégalaise désignant à lʼorigine les 
travailleurs saisonniers venant dʼautres régions ou pays pour 
travailler dans les champs dʼarachide en hivernage (navet).

populations de lʼextrême nord de la RCA sont 
apparentées aux Sara du Tchad méridional. 
En même temps, ces frontières nʼont rien 
dʼobstacles insurmontables : elles sont souvent 
transcendées, intensément traversées. Des 
centralités traditionnelles fonctionnent ainsi 
de part et dʼautre. Le Gong de Léré pour les 
Moundang ou le Wang Doré des Toupouri 
représentent des autorités religieuses dont 
la prééminence est reconnue respectivement 
par tous les Moundang et les Toupouri, quʼils 
résident au Tchad ou au Cameroun. 
Des courants migratoires importants mettent 
aussi en relation les différents territoires 
nationaux de ces savanes dʼAfrique centrale 
(cf. carte des flux migratoires). Leur 
motivation est le plus souvent économique. 
Depuis longtemps, des « navetanes » 2 
massa et mousseye tchadiens sʼemploient 
saisonnièrement dans les plantations de 
muskuwaari des Foulbé de la plaine du 
Diamaré, afin de rassembler le pécule 
nécessaire au paiement de la dot. Des 
Ngambaye tchadiens alimentent le front 
pionnier du sud-est camerounais. Leur réussite 
économique traduit une émancipation par 
rapport à un milieu (physique et humain) 
dʼorigine contraignant : le fait de franchir la 
frontière manifeste lʼexistence de celle-ci. 
Mais lʼenjeu des mouvements migratoires est 
aussi fréquemment la fuite : du recrutement 
militaire, de la culture forcée du coton, de 
lʼenrôlement pour la construction du chemin de 
fer Congo-océan à lʼépoque coloniale, ou des 
troubles politico-militaires qui sévirent dans le 
sud du Tchad au cours des années 1980 et 1990 
et chassèrent vers le Cameroun (Ngambaye, 
Lélé) ou vers la RCA (Kaba, Sara-Kabba, 
MʼBaye) de nombreux Tchadiens, qui revinrent 
parfois ensuite. La frontière fonctionne alors 
comme une protection, un refuge. 
En outre, les langues véhiculaires révèlent bien 
lʼefficacité des frontières comme cadre des 
Etats-nations en formation. De Ngaoundéré 
à Waza, le fulfuldé est la langue véhiculaire 
du Nord-Cameroun. Il nʼest guère parlé au-
delà au Tchad, en dehors de quelques cantons 
frontaliers (Binder). Le sango constitue 
la langue véhiculaire centrafricaine. A la 

faveur des circuits dʼéchanges de lʼéconomie 
coloniale, cette langue progressait vers 
le sud du Tchad. Son interdiction par le 
pouvoir politique tchadien, en 1964, sʼy est 
accompagnée dʼune diffusion du sara puis de 
lʼarabe tchadien comme langues véhiculaires. 
Enfin, en matière économique, lʼimportance 
des marchés frontaliers dans les échanges 
entre les différents pays témoigne du poids 
des logiques nationales dans les pratiques 
commerciales (cf. infra, cartes des marchés, de 
lʼarachide, des échanges agricoles). 

Conclusion 
Dans cette région de savanes de lʼAfrique 
centrale plus quʼailleurs, limites administratives 
et frontières représentent des lignes à la fois 
importantes et ambiguës de lʼorganisation 
de lʼespace. Souvent critiquées pour leur 
incapacité à suivre les contours des réalités 
écologiques et humaines quʼelles enserrent, 
elles nʼen contribuent pas moins fortement 
à organiser leur espace, en constituant les 
cadres territoriaux de base des politiques de 
développement. L̓ intérêt dʼune approche 
écorégionale comme celle du PRASAC procède 
justement de la nécessité de dépasser certaines 
de leurs limites.
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